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Une chanson pour Blagnac
par Jean-Paul Pujol

Jean-Paul Pujol nous fait l’amitié de nous donner à publier la chanson qu’il 
a consacré à Blagnac où il réside depuis 1981 et qu’il qualifie de  

« port d’attache ». « L’idée de la chanson « Blagnac » m’est venue au 
cours d’une promenade, j’avais envie de célébrer cette ville et d’en 
faire le tour en musique » nous dit-il. Il apprécie particulièrement son 
côté village, le charme et la douceur de ses ramiers, sa proximité avec 
Toulouse. Depuis quelques années, il anime à Blagnac un atelier chant 
(Chants libres) composé d’une vingtaine de personnes qui se produit au 

cours de différentes manifestations dans la ville avec beaucoup de plaisir. 
Les participants du festival Occitania, le 21 octobre dernier, salle des 
Caouecs, ont eu le bonheur de les entendre chanter. En français ou en 
occitan dans le texte ! Il cite volontiers ces mots du poète Guillevic : 

« Quand le chant n’est plus là, l’espace est sans passion »

Blagnac par Jean-Paul Pujol

Les ombres fraîches des Ramiers
abritent nos cœurs enlacés,
main dans la main les promenades,
et tous ces pitchons qui gambadent.                   
Dame Garonne se laisse aller
dans un méandre de volupté,
et le soleil du plein été
se couche sur ses eaux moirées.
 
Blagnac, mon village,
ma ville, mon port d’attache !
Dans tes rues j’me balade,
Sur tes places, je flâne !
 
Saint Exupère en majesté
écout’ les cloches carillonner ;
Dans le mi-temps de la journée
je me prends alors à rêver :
Où sont les blanchisseuses d’antan
avec leurs paniers de draps blancs,
Quand revenant de la rivière
elles chantaient, belles et fières ?
 
Blagnac, mon village,
ma ville, mon port d’attache !
Dans tes rues j’me balade,
Sur tes places, je flâne,
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La ville a pris son envolée,
propulsée dans « La Voie Lactée » ;
Du Ritouret à Andromède
elle file à tire d’ailes.
Les accents de tes habitants
à nos oreilles sont un doux chant,
ils résonnent dans tes quartiers,
faisant danser nos cœurs mêlés.
 
Blagnac, mon village,
ma ville, mon port d’attache !
Dans tes rues j’me balade,
Sur tes places, je flâne !
 
Retour au centre avé l’tramway,
sam’di matin, jour de marché,
où les vieux Caouecs tôt levés,
« taillent la bavette » bien volontiers ;
Dans les bourrasques de l’autan,
on entend parfois l’occitan,
qui fait chanter avec délice
la lenga de nòstre paìs.                                
                        
Blanhac, mon vilatge,  
A mon còr tant aimable ! 
Per carrièras e plaças,                                  
Te lançi una braçada !  
Blagnac mon village, 
ma ville, mon port d’attache !                               
                                

Traduction

La langue de notre pays. 

Blagnac mon village,
tant aimable à mon cœur !  
par rues et places,  
je t’embrasse ! 

Jean-Paul Pujol 
et l’atelier 
«Chants libres» 
le 21 octobre 2023 
salle des Caouecs

Une chanson pour Blagnac


